
 

 
 

Quelle prospective au niveau des bassins EFE wallons et bruxellois ? 
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Discours d’ouverture de Jean-Marie CONSTANT, Président de l’IBEFE de Namur. 
 
 
 
Mesdames, Messieurs, 
Chère amie, Cher ami, 
 
Bonjour à toutes et à tous. 
 
Je vous souhaite une cordiale bienvenue à ce premier séminaire inter-bassins. 
 
 
Je dois d’abord excuser le Président et le Vice-président de l’Assemblée des IBEFE. 
Messieurs Dehant et Antoine ne pourront participer à notre séminaire et c’est donc très 
gentiment que mes collègues présidents, à l’occasion de notre dernière Assemblée de vendredi 
dernier, m’ont délégué pour introduire notre journée. 
M. Vranken, Président de l’IBEFE de Liège, animera l’ensemble de la journée. 
 
 
D’entrée de jeu, je voudrais rappeler la jeunesse du dispositif des Bassins EFE et l’importance du 
travail accompli en 2 ans sur les 2 missions principales  qui nous sont confiées par l’accord de 
coopération instaurant les Instances Bassins :  
 

o La première concerne les thématiques communes : dans des conditions de travail 

pas toujours évidentes, notamment pour ce qui concerne la mise à disposition des 

données par les différents opérateurs, les IBEFE ont produit des rapports 

analytiques et prospectifs très élaborés et très pointus débouchant sur un travail 

d’identification des secteurs et des métiers prioritaires pour chacun des Bassins, sur 

le maintien ou l’ouverture de nouvelles offres.. Nous avons ainsi apporté notre 

appui au pilotage de l’offre d’enseignement et de formation en produisant chaque 

année une série de recommandations. 

o La deuxième concerne les pôles de synergie : à partir de ces travaux, les IBEFE, 

chacune pour leur territoire,  ont identifié, avec les acteurs de terrains, des pistes 

d’actions concrètes à mettre en place.  

J’observe, et nous ne devons pas manquer l’occasion de le rappeler, l’importante mobilisation qui 
a été nécessaire pour arriver à ce résultat : mobilisation des équipes, des membres et des acteurs 



de terrain notamment sollicités dans le cadre des multiples ateliers sectoriels mis en œuvre dans 
les différents Bassins. 
 
Pour la suite de notre travail, j’identifie deux priorités : 

o 1er priorité : Concrétiser les travaux des IBEFE, il faut impérativement que la 

mobilisation, l’élan suscité puisse se traduire sur le terrain : dans l’évolution de 

l’offre de formation et d’enseignement en fonction des recommandations des 

Bassins, dans la mise en place des pôles de synergie. C’est principalement à ce 

niveau que nous allons  pouvoir démontrer la plus-value du dispositif dans la 

capacité des Instances Bassin EFE à apporter des réponses concrètes aux constats 

identifiés. 

o 2ème priorité : nous projeter davantage dans la prévision des besoins en 

compétences à moyen et à long termes pour orienter les propositions d’avenir en 

matière d’enseignement et de formation. 

 

Le rythme de travail des IBEFE a été soutenu. 

Jusqu’à présent, par la force des choses, nous avons eu le nez dans le guidon. 

Analysant essentiellement les chiffres et données disponibles par rapport à des 

situations présentes ou passées dans les champs de l’emploi, de la formation ou de 

l’enseignement. La dimension prospective a pourtant été aussi approchée, 

notamment via les contributions des experts de terrain réunis dans nos ateliers, 

mais pas encore suffisamment.  

Nous devrons donc renforcer la portée prospective de nos avis et 

recommandations, renforcer notre capacité d’anticipation. 

 

La thématique du séminaire d’aujourd’hui constitue précisément un premier pas dans la 
réflexion sur la manière d’aborder la question prospective dans les travaux des Instances 
Bassin EFE. 

 
 
C’est un exercice difficile mais pourtant indispensable 
 
 
 

o Comme disait Pierre DAC « La prévision est difficile, surtout quand elle concerne 
l’avenir ». 

o Plus sérieusement, nous voyons aujourd’hui l’émergence de nouveaux métiers, par 
exemple, dans le domaine des réseaux sociaux, dont personne ne parlait il y a 
seulement 5 ans. 

o Prévoir les compétences et les emplois nouveaux, et permettre aux acteurs de 
formation et d’enseignement de s’y référer, est pourtant d’autant plus indispensable 
que le rythme du changement va s’accélérer au cours des prochaines années. Avec 
le numérique notamment, au-delà des nouveaux métiers, la majorité des analyses 
soulignent que la nature du travail va radicalement changer et c’est quasiment 
l’ensemble des secteurs et des métiers qui seront impactés. 

o Les attentes du monde de l’entreprise sont importantes et celles des demandeurs 
d’emploi et des travailleurs le sont encore plus. 
 

Dans un contexte aussi complexe et difficile, il me semble que la mutualisation des outils, des 
énergies et des compétences est nécessaire. 
 
 



L’ambition des Instances Bassin EFE n’est pas de produire de la connaissance en matière de 
prospective, il y a des acteurs mieux armés que nous pour le faire. L’enjeu c’est d’amener cette 
connaissance vers les instances Bassins. Il s’agit précisément de notre mission : rassembler les 
acteurs de l’emploi, de la formation et de l’enseignement en un même lieu, mettre sur la table 
l’ensemble des informations disponibles et les porter à la connaissance de tous . 
Il appartient ensuite aux Bassins d’organiser la concertation pour dégager des recommandations . 
  

Le programme de notre séminaire a été construit dans cette logique : 
o Le matin : Etat des lieux de la question et des travaux disponibles (Philippe DESTATTE 

pour situer le contexte, Messieurs CHALON et MUYLLE pour des exemples de travaux 
disponibles en Wallonie et à Bruxelles) 

o Après-midi : réflexion avec des experts sur comment intégrer la dimension 
prospective dans les travaux des IBEFE (avec les contributions de l’ Iweps/Ibsa, de 
Philippe DESTATTE et Frédéric BRUGGEMAN  

o Après-midi, nous bénéficierons également des réflexions des Ministres SCHYNS et 
TILLIEUX. 
 

Pour conclure : 
 
Nous percevons bien que les attentes des mandataires politiques sont importantes par 
rapport aux Bassins EFE.  
Ainsi, nous avons pris connaissance, avec beaucoup d’intérêt, du pacte pour un 
enseignement d’excellence et du pacte pour l’emploi et la formation du gouvernement 
wallon qui semblent renforcer encore ces attentes, notamment par rapport au 
positionnement plus prospectif des instances Bassin EFE.  
Nous sommes bien conscients de ces attentes et nous mettons beaucoup d’énergie pour les 
rencontrer, notamment, au travers de journées comme celle d’aujourd’hui qui ont aussi 
pour objectif de renforcer la cohérence dans l’approche méthodologique des bassins.  
Mais il faut aussi que les responsables politiques appuient notre travail et nous donnent les 
moyens de ces ambitions notamment : 

o En encourageant l’ensemble des acteurs à jouer le jeu collectivement 
o En faisant évoluer nos systèmes de formation et d’enseignement, entr’autre pour ce 

qui concerne leur capacité de réaction et d’adaptation, pour que les besoins détectés 

puissent trouver une réponse dans des délais plus rapides 

 
 

Dès à présent, au nom de mes collègues présidents, je tiens à remercier les divers intervenants à ce 
séminaire pour leur contribution prospective. 
Elles nous permettront, sans aucun doute, de tirer vers le haut le travail des IBEFE en Wallonie et à 
Bruxelles. 
Un grand merci aussi à toutes celles et à tous ceux qui ont contribué à l’organisation de cette journée 
et en particulier à l’équipe des coordos. qui en a pris l’initiative. 
 
Bonnes réflexions et bonne journée. 
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